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RÉSUMÉ 

Le present article a pour objet d'exantiner l'hypothèse d'un effet 
lie au nombre d'événements antérieurs ("occurrence dependence") 
pour ce qui est de la durée des recours a l'assurance-chômage. 
Selon cette hypothèse, l'existence d'une période de chômage 
assurée antérieure a pour effet de modifier, de façon 
structurelle, la durée des périodes futures. Des données 
administratives canadiennes couvrant la période allant du milieu 
de 1971 au debut de 1990 sont utilisées. Des statistiques 
descriptives semblent indiquer que les recours successifs dans la 
vie d'une personne ont en moyenne des durées croissantes, et 
l'exécution de tests statistiques en bonne et due forme permet de 
rejeter fortement l'hypothèse nulle d'une absence d'un effet lie 
au nombre d'événements antérieurs. Ces résultats donnent a 
penser que les antécédents de travail d'une personne pourraient 
avoir un effet sur son avenir. 

MOTS-.CLES : CHOMACE, ASSURANCE-CHÔMAGE, EFFET LIE AU 
NOMBRE, CANADA 
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TENDANCES LONGITUDINALES DANS LA DUREE 
DES RECOURS A L' ASSURANCE-CRôMAGE AU CANADA 

1. INTRODUCTION 

La relation entre la perception de prestations d'assurance-

chomage et l'expérience individuelle des personnes sur le marché 

du travail a fait l'objet de nombreuses etudes. Beach et Kaliski 

(1983), Ham et Rea (1987), Keil et Symons (1990), Moorthy 

(1989-90) et Phipps (1990a, 1990b) comptent parmi les etudes les 

plus récentes gui ont abordé, dans le contexte canadien, des 

sujets faisant intervenir cette relation, tandis que Grubel, Maki 

et Sax (1975), Green et Cousineau (1976), Kaliski (1976), Lazar 

(1978) et Rea (1977) sont des exemples d'études antérieures ayant 

ete motivées, en partie, par la mise en vigueur d'une importante 

réforme du régime canadien en 1971. 

Ces travaux se caractériserit par le fait qu'ils traitent des 

"facteurs dissuasifs statiques" associés I l'assurance-chômage, 

c'est-à-dire les motivations qui orientent les decisions de la 

main-d'oeuvre disponible I un moment quelconque. Les sujets de 

recherche suivants sont représentatifs du genre d'études 

réalisées dans une telle perspective : quel est l'effet du régime 

d'assurance-chômage sur la probabilité qu'une personne devienne 

chômeur; queue est l'influence du régime sur la durée de chacune 

des périodes de chomage; queues sont les consequences de 

changements de la frequence et de la durée des périodes sur le 

niveau et la dynamique du taux de chômage global? Des modèles 

néoclassiques standard de l'offre de main-d'oeuvre et des modèles 
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de recherche de la durée du chômage constituent généralement 

l'assise théorique de ces etudes. 

Toutefois, ces theories comportent egalement des aspects de 

nature longitudinale. Par exemple, les modèles neoclassiques du 

choix individuel travail-loisir exigent que l'analyste pose des 

hypotheses relatives a la période de référence au cours de 
laquelle le processus de decision s'exerce. La plupart des 

etudes existantes adoptent implicitement, et parfois 

explicitement, une période d'un an. Si une personne decide de 

participer au régime d'assurance-chômage au cours de n'importe 

queue année donnée, pour une durée particulière, et si les 

préférences et les contraintes sont stables, alors, si l'on fait 

abstraction de considerations liées au cycle de vie, la personne 

participera pendant la ménte durée l'année suivante et toutes les 

années subsequentes. Fortin (1984), ainsi que Milbourne, Purvis 

et Scoones (1991) décrivent des modèles qui supposent un tel 

comportement. C'est la genérosite du régime, en combinaison avec 

l'hétérogénéité de la préférence pour l'emploi parmi l'ensemble 

de la population, qui explique les recours répétés a 
1 'assurance-chômage. 

La théorie des mises a pied temporaires proposée par 
Feldstein (1976) porte également a conclure que le régime 
d'assurance-chômage, s'il n'est pas parfaitement ajusté par la 

fixation de taux variant selon l'expérience, engendrera une 

quantité imposante de demandes répétées. De plus, Si les 

préférences et les contraintes ne varient pas avec le temps, ce 
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type de comportement devrait également entralner des series de 

périodes de chômage qui seront, en moyenne, d'égale durée. 

Ii y a peu de travaux canadiens gui analysent l'interaction 

entre l'assurance-chômage et le marché du travail dans une 

perspective longitudinale. Glenday et Jenkins (1981a, 1981b), 

Magun (1982) et Corak (1992a, 1992b) font exception. Ces travaux 

ont contribué a confirmer ce gui semble être un recours répété 
d'une ampleur considerable au régime d'assurance-chômage du 

Canada. 

Le present article présente d'abord sommairement 

quelques-uns de ces résultats, notainment ceux de Corak (1992a), 

qui permettent de croire qu'environ 80% des prestataires 

d'assurance-chômage au cours de n'importe queue année ont déjà 

fait une demande d'assurance-chômage a un moment quelconque 
auparavant. L'essentiel de l'analyse, dans le corps de 

Particle, porte sur la durée des recours successifs. En 

particulier, nous tentons de modéliser les recours successifs 

af in d'évaluer la notion d'effet lie au nornbre d'événements 
antérieurs (en anglais, "occurrence dependence"), telle qu'elle a 

été proposée par Heckman et Borjas (1980). Notre application de 

cette idée conduit a l'hypothèse selon laquelle l'existence d'un 
recours antérieur a pour effet de modifier, de façon 

structurelle, la durée des recours futurs. Autrement dit, le 

modèle gui determine la durée des recours ne serait pas stable 

entre les recours successifs et, par consequent, les antécédents 
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de travail d'une personne seraient un facteur determinant de 

l'avenir de cette personne. 

Les tentatives d'examen de l'effet lie au nombre 

d'événements antérieurs qu'on trouve dans la littérature se sont 

limitées a la dynamique du chômage. Ce genre d'analyse n'a pas 
été appliqué aux recours a l'assurance-chômage. Eliwood (1982) 
s'intéresse aux repercussions a long terme des périodes de 
chômage survenues en debut de carrière, pour un échantillon de 

jeunes hommes américains. Ii constate que ses données "n'offrent 

aucune indication qu'une période de chômage survenue en debut de 

carrière soit annonciatrice d'un cercie vicieux de chômage 

répétitif" (p.  350). Ruhm (1991) en arrive a une conclusion 
semblable dans une étude des consequences a long terme des 
suppressions d'emplois. Ces deux etudes utilisent une 

méthodologie analogue, qui a été critiquee par Willis (1982). 

Heckman et Borjas (1980:272-79) présentent les résultats d'un 

examen de l'effet lie au nombre d'événements antérieurs dans le 

dynamique de l'emploi et du chômage d'un échantillon de diplômés 

du secondaire aux Etats-Unis. Ces auteurs en arrivent également 

a la conclusion qu'il n'y a pas de preuve d'un tel effet, mais se 
montrent prudents vis-à-vis de ce résultat en précisant que leur 

échantillon est relativement petit, variant entre 33 et 50 

observations, et que leurs observations ont été recueillies au 

moyen d'une enquête par panel de 30 mois seulement (1980:279). 

Selon nos résultats, au contraire, l'hypothèse d'un effet 

lie au nombre antérieurs ne peut être rejetée. En outre, nous 



constatons qu'en moyenne, le nombre de semaines øü des 

prestations sont perçues s'accroit d'un recours a l'autre. L'une 
des principales consequences de ces résultats est qu'ils portent 

a conclure qu'au moms un des volets longitudinaux des modèles 
néoclassiques statiques, a savoir que les durées des recours 
successifs devraient être les mémes, n'est pas confirmé par les 

données. Par consequent, la description de l'interaction entre 

le comportement individuel sur le marché du travail et le regime 

d'assurance-chômage ne peut se fonder uniquement sur les facteurs 

dissuasifs statiques, mais doit aussi incorporer des notions de 

cycle de vie ou d'antécédents sur le marché du travail. 

Certaines possibilités a ce sujet sont exposées dans la dernière 
section du present article. Ii se pourrait, notanunent, que le 

fait d'avoir recu des prestations d'assurance-chomage dans le 

passe dissipe, dans un certain sens, tout "stiginate" associé a 
une telle situation de prestataire. 

2. ANALYSE PRELIMINAIRE 

La participation au régime d'assurance-chômage canadien se 

caractérise par un niveau élevé de demandes répétées. Les 

figures la et ib, qui sont tirées de Corak (1992b), présentent la 

repartition de l'ensemble des demandes de prestations faites 

chaque année depuis 1971, pour chaque sexe, selon le rang de la 

demande. Le rang d'une demande est son ordre chronologique (de 
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la premiere a la dernière) parmi l'ensemble des demandes faites 
par une personne après 1971 1 . 

Puisque la premiere année des observations est 1971, toutes 

lee demandes de cette année-là sont classées comme des premieres 

demandes. Vers la fin des années 1980, toutefois, une tendance 

stable apparalt dane la repartition, en particulier dans le cas 

des honunes. Par exemple, la figure la montre qu'au cours de 

1989, seulement 17.7% des demandes étaient des premieres demandes 

et que plus de 80% des demandes provenaient de personnes ayant 

déjà formulé une demande a un moment quelconque depuis 1971. En 
fait, près de 47% des honunes ayant fait une demande en 1989 en 

étaient au moms & leur cinquième demande. On remarque une nette 

augmentation de la proportion de premieres demandes au moment de 

la recession de 1982, mais avec le temps, la participation au 

régime d'assurance-chômage a atteint un equilibre caractérisé par 

Un niveau élevé de demandes répétées. One fois qu'une personne a 

fait une demande d'assurance-chômage, il semble y avoir une très 

forte probabilité qu'elle en fasse une autre a un certain moment 
dans l'avenir. 

1 	Lee chif free gui ont permis d'établir cea figureB sont tires de 
donnCes adminiatratives sur l'expioitation du régime d'asaurance-chômage du 
Canada. Elles proviennent d'un échantillonnage Bystématigue de 1% de toutes les 
demandea faites a un moment queiconque entre juillet 1971 et mars 1990 environ, 
la date de debut correspondant a i'entrée en vigueur d'une importante réforme du 
régime. Bien gue chague enregistrement de l'échantiiion représente une demande 
de prestations dassurance-chômage, toutes lea demandes faites par une parsonne 
en particulier sont inciuses. L'échantiiion comprend 363,531 demandes faites par 
121,724 personnes. Lea demandes sont attribuées I chaque personne scion la date 
I laquelle la pCriode visée par is demande a commence. 
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La figure lb montre que les tendances sont différentes chez 

les femmes. L'ampleur des demandes répétees ne semble pas aussi 

élevée, mais n'en est pas moms importante. En 1989, seulement 

23% des prestataires en étaient a leur premiere demande. Par 
ailleurs, la repartition ne semble pas avoir atteint le méme état 

de stabilité que chez les hornines. Selon toute probabilité, 

l'ampleur des demandes répétées continuera de s'accroitre chez 

les femmes, notamment dans le cas des cinquièmes demandes ou 

plus. Les tendances différentes observées dana lea figures la et 

lb obligent a effectuer une analyse distincte pour chaque sexe. 

Notre analyse porte sur un sous-ensemble des données 

représentées par ces figures, c'est-à-dire toutes lea demandes de 

prestations ordinaires et demandes de prestations de pêcheur de 

la part de personnes ayant fait au moms deux demandes pendant 

l'ensemble de la période. Cette dernière restriction eat imposée 

pour permettre l'analyse de la durée de recours successifs. 

La possibilité que la durée des recours devienne de plus en 

plus longue eat présente dans les données. Le tableau imontre 

les durées moyennes des recours pour deux definitions différentes 

de la durée d'un recours, ainsi que selon le rang des demandes et 

le sexe. Lea deux definitions sont les suivantes : nombre de 

semaines a l'egard desquelles des prestations ont été recues en 
vertu d'une demande d'assurance-chômage, et durée réelle de la 

période visée par la demande. Ii se peut que ces deux durées 

different, car lea personnes peuvent travailler pendant la 
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Tableau 1 
DUREES MOYENNES DES RECOURS A L'ASSURANCE-CHÔMAGE 

PAR RANG DE LA DEMANDE ET TYPE DE PERIODE 

Rang de la 	Taille de 	Semaines de 	Durée du 
demande 	l'échantillon prestations 	recours 

payées 

1. Sous-échantillon des homines 

1 36,891 19.8 28.2 
2 28,093 20.6 29.9 
3 20,206 21.7 32.7 
4 14,748 22.8 34.0 
5 10,924 23.4 35.4 

Tous les recours 142,912 21.8 32.2 

2. Sous-échantillon des jeunes hommes 

1 14,993 22.9 32.4 
2 10,128 23.7 33.8 
3 6,867 24.2 35.2 
4 4,630 25.0 36.6 
5 3,205 25.2 37.4 

Tous les recours 46,290 24.0 34.6 

3. Sous-échantillon des fernmes 

1 32,368 21.3 28.2 
2 20,328 22.8 30.6 
3 12,189 23.9 32.9 
4 7,540 24.8 34.9 
5 4,763 25.2 36.0 

Tous les recours 87,106 23.0 31.5 

4. Sous-échantillon des jeunes femines 

1 12,001 22.4 30.5 
2 6,905 24.1 32.8 
3 3 1 732 25.3 35.0 
4 2,104 26.5 36.6 
5 1,188 27.0 37.5 

Tous les recours 27,586 24.0 32.9 
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période visée par la demande, sans percevoir de prestations, et 

se prévaloir ensuite du reste de leurs prestations. Les deux 

definitions sont utilisées, car le choix de celle qui convient le 

mieux a la présente analyse n'est pas evident. Ii existe 

d'ailleurs d'autres definitions possibles de la durée d'un 

recours 2 . 

Le tableau présente egalement les moyennes pour un 

échantillon de demandes de "jeunes" hommes et de "jeunes" femmes, 

c'est-à-dire uniquement les demandes de personnes gui avaient 

moms de 17 ans en 1971. Ii s'agit d'un échantillon qui assure 

que le dossier complet d'assurance-chômage d'une personne est 

pris en consideration. Coxnme ii a été indique plus haut, les 

rangs ont trait seulement aux demandes d'as5urance-ch6mage faites 

depuis 1971. Ils correspondent, par consequent, aux demandes 

faites en vertu du régime d'assurance-chômage défini par la loi 

de 1971 et de toutes les modifications subséquentes, et non au 

nombre total de demandes faites depuis que le régime d'assurance-

chômage canadien existe. En prélevant un sous-échantillon de 

personnes jeunes, gui n'auraient pas Pu être sur le marché du 

travail avant l'entrée en vigueur du nouveau régime, on s'assure 

2 	On trouve par exemple dans Corak (1991) une analyse des durées des 
demandea fondée cur des données semblabies, gui utilise une mesure selon laquelle 
les périodes, par definition, se terminent is premiere semaine su cours do 
laquelle la personne gagne un revenu d'emploi suffisaiwnent élevC pour réduire a 
zero sea prestations. (Lea preatatairea ont le droit de gagner jusqui 25% de 
leur prestation hebdomadaire sans pCnalité, ntaia is prestation eat réduite d'un 
montant Cgal au revenu gagné au-delà de cette limite). Horn et Rae (1987) 
utilisent une definition gui so rapproche le plus possible de cello d'une période 
de chômage. Selon cette formulation, une seule demande d'asaurance-chmage peut 
englober piusieurc pCriodes de chômage. 
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gue le dossier complet d'assurance-chômage de ces personnes est 

inclus dans l'analyse. 

Pour les deux sexes, et pour les deux definitions de la 

durée d'un recours, la durée moyenne s'accroIt avec le rang de la 

demande. Les homines gui en sont a leur premiere demande 
reçoivent des prestations pendant 19.8 semaines en moyenne, et la 

durée du recours, dans leur cas, est d'environ 28.2 semaines. Du 

côté des fenunes, les durées correspondantes sont de 21.3 et de 

28.2 semaines. Ces durées sont d'environ quatre et sept semaines 

de plus pour les homines qui en sont a leur cinquième demande, et 
d'environ quatre et huit semaines de plus pour les femmes de la 

même catégorie. Les durées des recours des jeunes hommes sont 

généralement plus longues que celles de l'ensemble des hommes, 

mais on note la méme tendance a l'accroissement de la durée a 
mesure qu'augmente le rang de la demande. Les jeunes hormnes gui 

formulent une premiere demande percoivent des prestations pendant 

22.9 semaines en moyenne, tandis que la durée du recours est 

d'environ 32.4 semaines. Les durées correspondantes sont de 25.2 

et de 37.4 semaines pour la cinquième demande. Dans le cas des 

jeunes femmes, toutefois, les durées moyennes ne s'écartent pas 

trop de celles qui sont observées pour l'ensemble des femmes de 

l'échantillon. Le nombre de semaines de prestations payées passe 

de 22.4 a 27.0 en moyenne entre la premiere et la cinquième 
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emande, tandis que la durée du recours passe de 30.5 a 37.5 
semaines 3 . 

3. EFFET DU NOMBRE D' EVNEMENTS ANTERIEURS SUR LA 

DURE DES RECOURS A L'ASSURANCE-CHôMAGE 

Nous allons, dans la présente section, tenter de répondre a cette 
question : est-ce que le fait d'avoir déjà recouru a l'assurance-
chômage influe sur la durée des recours futurs? C'est une 

question qui fait intervenir une forme particulière d'effet lie a 
la situation passée dans les comportements sur le marché du 

travail, qu'on peut appeler "effet lie au nombre d'événements 
antérieurs" ou, de façon abrégée, 'effet lie au nombre" 
("occurrence dependence", selon la designation de Heckman et 

Borjas, 1980). 

Ces auteurs définissent l'effet lie a la situation passée 
("state dependence") comxne un contexte dans lequel les faits 

passes influencent de façon structurelle les reactions courantes 

du marché du travail; trois formes différentes de cette 

notion sont présentées : 1) un effet lie a la durée ('duration 

Le résuitat selon lequel lea jeunes connaissent en général des 
périodes de recours a i'aasurance-chômage plus longues que lea personnes plus 
âgées contredit la perception générale quant a is durée des périodea de chômaga. 
Lea résuitats d'études révèlent, an effet, des périodes de chômage plus courtes 
pour les jeunea. Voir Beach et Kaliski (1987) et Corak (1990). Le f sit que nos 
données seinbient indiquer ie contraire s'expliqua fort probabiement par is façon 
dont le progranune d'asaurance chômage eat utilisé. Ainsi, lea jeunes 
prestataires sont plus enclins a accepter des emplois de courte durée ou a temps 
partiel, puis de se prévaloir du reste des prestations adm.issibies en vertu de is 
même deinande. Une telle situation a pour effet d'accroltre a ia fois is durée du 
recoura et le nombre de semaines de prestations payées. Lea personnes pius âgées 
sont sans doute davantage attirées par des emplois permanents ou associés a une 
carrière. Après avoir accepté un tel emploi, elles sont peut-être plus 
susceptibles de iaisser échoir lea prestations non perçues an vertu de ia 
demande. 
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dependence"), selon lequel la probabilité de sortir d'un état 

d'activitê depend du temps passé dans cet état; 2) un effet lie a 
la durée avec decalage ("lagged duration dependence"), selon 

lequel la probabilité de sortir d'un état depend des durées des 

périodes antérieures passées dans cet état ou dans tout autre 

êtat; et 3) un effet lie au nombre d'événements antérieurs 
("occurrence dependence"), selon lequel la probabilité de sortir 

d'un état depend du nombre de périodes antérieures vécues dans un 

tel état ou dans tout autre état. Heckinan et Borjas font valoir 

que l'effet lie a la situation passé ne peut pas être facilement 
distingue d'un modèle fondé sur l'heterogéneité des 

caractéristiques individuelles, car ii se peut que d'importants 

aspects de ces caractéristiques échappent a l'observation de 
l'analyste. Ces auteurs énoncent les conditions dans lesquelles 

chacun des trois types d'effet lie a la situation passée peut 
être discerné, et concluent que l'effet lie au nombre est celui 

qui exige l'ensemble d'hypothèses le moms restrictif. 

Ii est intéressant de noter que malgré cette conclusion, des 

efforts considérables ont ete consacrés a l'étude de l'effet lie 
a la durée. Les travaux de Ham et Rea (1987) en sont un exemple 
particulièrement pertinent. Ces auteurs ont utilisé le mème 

ensemble de données que dans la présente étude pour examiner la 

durée des recours I l'assurance-chômage des hommes canadiens, en 

se concentrant sur l'effet lie a la durée et, dans une mesure un 
peu moindre, sur l'effet lie I la durée avec décalage. L'effet 

lie au nombre n'a pas éte examine avec des données canadiennes. 



Le cadre d'analyse de Heckman et Borjas peut être appliqué a 
nos sujets d'intérêt sous deux angles connexes. En premier lieu, 

ii s'agit d'établir que chaque this qu'une demande d'assurance-

chomage est formulée, la probabilité qu'une autre demande soit 

forinulée ultérieurement auginente. Ii en résulte la nécessité 

d'analyser le temps qui s'écoule entre les demandes successives. 

En deuxième lieu, ii s'agit d'établir que chaque fois qu'une 

demande d'assurance-chomage est formulée, la durée des recours 

futurs augmente, ce gui oblige a analyser la durée des recours 
success ifs. 

Ainsi, la determination d'un effet lie au nombre exige des 

observations relatives a plusieurs périodes passées dans un état 
d'activité particulier. Bien que les données que nous utilisons 

couvrent une longue période de référence, elles ont comme 

principal inconvenient de ne pas contenir une information 

complete sur ce qui se passe entre les recours a 
l'assurance-chômage. Le debut et la fin de tous les recours 

survenus au cours de la période d'échantillonnage peuvent être 

déterminés avec precision. Ii est donc possible de verifier si 

le fait qu'une demande survienne se traduit par un accroissement 

de la durée des recours futurs. Toutefois, les données ne 

contiennent qu'une information limitée quant a l'emploi du temps 
avant le debut du premier recours ou après la fin du plus recent 
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recours 4 . C'est pourquoi notre analyse de l'effet lie au nombre 

sera centrée sur la durée des recours. 

Le test utilisé par Heckinan et Borjas se fonde sur l'idée 

que s'il existe un effet lie au nombre, la distribution des 

périodes de chomage devrait être différente selon le rang de la 

demande d'assurance-chômage. Des tests peuvent être fondés sur 

divers moments de cette distribution. Un test de l'"effet moyen 

lie au nombre" est un test destine a verifier si les durées 
moyennes des périodes varient avec le rang de la demande. 

Nous choisissons le test de Heckman et Borjas applicable a 
un échantillon prélevé dans un environnement non stationnaire, 

car ii s'agit du test le plus pertinent compte tenu des 

fluctuations du cycle economique et des modifications apportées 

au régime pendant les 19 années que couvrent nos données. Dans 

un environnement non stationnaire, les facteurs determinants 

observes et non observes de la durée des recours doivent être 

contrôlés. Supposons que t représente la durée d'une période et 

n le rang de ce recours. Soit tn = exp(X9 + Rn ), O Xn est Un 

vecteur ligne représentant les caractéristiques observables d'un 

individu qui déterminent la durée de la période, et oü R' 

Aucuna information n'est disponible our le moment oti los personnea 
aont entrées aur le marché du travail, et donc our Is durée do recherche d'un 
travail ou d'occupation d'un amploi avant quo no survienne la premiere demande. 
De même, aucune information n'est disponible our les activités d'une personne 
après la fin de son recours le plus recent a l'assurance-chômage. Par 
consequent, pour qu'au moms deux intervallea entre des recours I l'assurance-
chômage puissent être dates précisément, ii faut que la personne ait fait au 
moms trois deinandes au coura de la période d'échantillonnage. Use telle 
restriction aurait sans doute pour of fet d'introduire un bials d'échantillonnage 
dana une analyse cherchant I établir si chaque demande d'assurance-chômage qui 
survient accroit la probabilité qu'il en survienne une autre plus tard. 
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représente les facteurs determinants non observables. 

L'exponentiation est nécessaire, car les durées des périodes ne 

peuvent être inférieures a zero. Une formulation log-linéaire, 

1nt = X9 + R, est valable si l'échantillon ne contient que des 

périodes terminées et qu'il n'y a pas de covariables variant dans 

le temps (Heckman et Borjas, 1980:270-72). On dit qu'il y a un 

effet lie au nornbre Si  1V . IY', c'est-à-dire si les mêmes 

caracteristiques ont des effets différents sur la durée des 

périodes selon le rang de la période. Les facteurs determinants 

de la moyenne conditionnelle des durées des périodes ont change 

en raison de la période vécue précédenunent dans le méme état. 

La moyenne conditionnelle pourrait bien changer Si  X 

mais tant que ces changements sont exogènes, c'est-à-dire qu'ils 

ne dependent pas de l'existence de recours antérieurs, us ne 

posent pas de difficulté particulière. Toutefois, si R 

11 peut aussi y avoir des changements de la durée moyenne des 

périodes qui soient equivalents & ceux produits par la variation 

de B. Neckman et Borjas formulent un test de l'effet moyen lie 

au nombre en termes de differences premieres entre lea durées de 

périodes successives 

	

 XnP n  1nt' - intn = 	- 	+ R' - R n 	( 1  ) 

Si l'on ajoute et l'on soustrait XB' du côté gauche de 

l'equation (1), on obtient : 

	

1nt' - lntn = 	+ ('-)X + R' - 	(2) 

Un test de l'hypothèse nulle selon laquelle ii n'y a pas d'effet 

moyen lie au nombre peut être formulé sous forme d'un test de 

l'hypothèse nulle selon laquelle lea coefficients de X sont 
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collectivement égaux a zero. Si R=b4+ et que R'=b'++', on 
a R'-R n = ( b'-b)4 + n+1_14n , oü les RI constituent un bruit 

blanc. En d'autres termes, Si les facteurs non observes peuvent 

être modélisés sous forme d'effets fixes propres aux personnes, 

et si b'' = b, le résidu de l'équation (2) n'est constitué que 

de bruit blanc. Ii s'agit d'une hypothèse maintenue dans le 

temps : elle signifie que les profils des durées des recours a 
l'assurance-chômage ne varient pas parmi les individus au f ii du 

temps. 

L'équation (2) est estimée par les moindres carrés au moyen 

d'un ensemble de variables explicatives qui sont définies et 

décrites en annexe. Un total de 28 variables explicatives, y 

compris une coordonnée I l'origine, constituent l'ensemble des 

variables non évolutives X. Le choix de cet ensemble est motive 

par la nécessité de contrôler la non-stationnarité dans le temps 

- c'est-I-dire les modifications législatives et l'évolution du 

contexte macro-économique - ainsi que par la recherche de 

facteurs determinants théoriques de la durée des périodes de 

chômage. On peut trouver dans Corak (1992c) une description plus 

détaillée de cet ensemble. Les résultats des regressions pour 

les deux definitions de la variable dépendante, c'est-I-dire la 

variation du nombre de semaines de prestations payées et la 

variation de la durée du recours a l'assurance-chômage, ainsi que 
pour les deux sexes, sont également présentés en annexe. 

Le tableau 2 présente les statistiques F pour des tests de 

l'hypothèse nulle selon laquelle toutes les variables 
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explicatives formant X sont conjointement égales a zero, 
c'est-à-dire de l'hypothèse nulle d'une absence d'effet lie au 

nombre. Deux regressions ont été effectuées pour chacun des 

quatre échantillons présentés au tableau 1. La premiere 

regression réunit, pour l'ensenthle des personnes, toutes les 

differences successives entre des recours adjacents a 
l'assurance-chômage, tandis que la deuxième ne vise que la 

difference entre la durée du premier recours et celle du 

deuxième. La principale raison pour laquelle ce dernier 

échantillon a été isolé est qu'il est possible que les 

changements structurels, s'il y en a, soient discrets et se 

produisent tot, au cours de la premiere ou de la deuxième 

interaction avec le régime d'assurance-chômage, plutOt que 

d'évoluer continuellement avec chaque recours 5 . En d'autres 

termes, les coefficients du modèle peuvent subir un changement 

discret après la premiere interaction avec le régime, mais 

demeurer stables par la suite. Par consequent, notre échantillon 

préféré pour tester l'effet lie au nombre est celui des 

differences entre le premier et le deuxième recours pour les 

jeunes, car c'est seulement avec lea échantillons des jeunes que 

nous sommes certains d'inclure le tout premier recours a 
l'assurance-chômage. Les statistiques F indiquées dana le 

Ce pourrait être le cas, par example, si une interaction avec 1e 
régime entrainait des changements dane lea goats, lee habitudes ou l'information. 
En outre, si de tels changements entraInaient un allongement progressif des 
recours, l'accroissement de durée a'observerait principalement entre 1e premier 
et le deuxième recours, ne serait-ce qu'en raison du maximum possible de 52 
aemaines de prestations que prévoit la loi. 



Tableau 2 
STATISTIQUES F POUR LES TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 

BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES 

Echantillon 	Semaines de 
prestations 

payées 

Homnies 
Tous les recours 	50.1 (0.0001) 
Premier-deuxième 	7.5 (0.0001) 

Jeunes honunes 
Tous les recours 	34.5 (0.0001) 
Premier-deuxième 	6.4 (0.0001) 

Feinmes 
Tous les recours 	39.9 (0.0001) 
Premier-deuxième 	12.9 (0.0001) 

Jeunes fenunes 
Tous les recours 	16.3 (0.0001) 
Premier-deuxième 	4.3 (0.0001)  

Durée du 
recours 

67.9 (0.0001) 
12.0 (0.0001) 

49.8 (0.0001) 
8.4 (0.0001) 

48.7 (0.0001) 
12.9 (0.0001) 

20.3 (0.0001) 
4.1 (0.0001) 

(.) indique le niveau de signification marginal d'un test F avec 
28 degres de liberté au numérateur de la statistique; le nombre 
de degrés de liberté au dénominateur vane selon l'échantillon. 
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tableau 2 révèlent que l'hypothèse nulle de l'absence d'un effet 

lie au nombre est fortement rejetée pour tous les échantillons, 

quel que soit le sexe. 

Af in de permettre le contrôle des tendances saisonnières et 

des tendances propres aux différents secteurs d'activités en ce 

qui a trait aux recours répétés, les regressions ont été refaites 

par secteur d'activité visé par la premiere demande. Les 

statistiques F résultantes pour l'hypothèse nulle de l'absence 

d'un effet lie au nombre sont présentées au tableau 3 pour les 

regressions utilisant la difference entre les semaines de 

prestations payées comine variable dépendante, et au tableau 4 

pour celles utilisant la durée des recours. L'hypothèse nulle 

est fortement rejetée dans la majorité des cas, mais ne peut être 

rejetée dans certains autres cas avec un niveau de signification 

raisonnable. En particulier, elle ne peut être rejetée dans nos 

échantillons préférés pour certains secteurs de services et, dans 

le cas des jeunes femznes, pour la construction. 

Le tableau 5 fait état des durées relatives des périodes 

successives, c'est-à-dire du ratio entre t' et t. Ces 

résultats sont obtenus par l'exponentiation des valeurs estimées 

de la variable dépendante obtenues des regressions formant la 

base du tableau 2 et de l'annexe, et en fixant a zero la valeur 

de toutes les variables évolutives, c'est-à-dire celles du 

vecteur AX. Ii s'agit d'un résultat ceteris paribus. Ii 

représente la variation du ratio des durées des recours 



Tableau 3 
STATISTIQUES F POUR LES TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, PAR INDUSTRIE : 
NOMBRE DE SEMAINES DE PRESTATIONS PAYEES 

Echantillon Tous les 
recours 

Premier- 
deuxième 

Hornmes 
Agr-forêts-péches 29.9 (0.0001) 5.73 (0.0001) 
Mines 6.0 (0.0001) 2.86 (0.0001) 
Construction 17.6 (0.0001) 3.04 (0.0001) 
Serv non commerciaux 5.0 (0.0001) 1.26 (0.1899) 
Autres services 5.8 (0.0001) 1.54 (0.0560) 
Serv de distribution 6.0 (0.0001) 1.61 (0.0384) 
Fabrication 10.5 (0.0001) 1.90 (0.0080) 

Jeunes hommes 
Agr-forêts-pêches 21.2 (0.0001) 2.96 (0.0001) 
Mines 1.5 (0.0584) 1.88 (0.0094) 
Construction 14.8 (0.0001) 3.51 (0.0001) 
Serv non commerciaux 3.0 (0.0001) 1.90 (0.0087) 
Autres services 5.3 (0.0001) 1.50 (0.0673) 
Serv de distribution 5.2 (0.0001) 0.92 (0.5718) 
Fabrication 6.9 (0.0001) 2.05 (0.0034) 

Femmes 
Agr-forêts-pêches 18.6 (0.0001) 4.52 (0.0001) 
Mines 11.4 (0.0001) 6.66 (0.0001) 
Construction 2.6 (0.0001) 1.90 (0.0131) 
Serv non commerciaux 7.0 (0.0001) 2.47 (0.0002) 
Autres services 8.9 (0.0001) 2.21 (0.0012) 
Serv de distribution 6.2 (0.0001) 2.74 (0.0001) 
Fabrication 9.4 (0.0001) 3.22 (0.0001) 

Jeunes femmes 
Agr-forêts-pêches 8.3 (0.0001) 2.32 (0.0007) 
Mines 2.1 (0.0001) 
Construction 2.1 (0.0001) 1.43 (0.1200) 
Serv non commerciaux 4.8 (0.0001) 1.16 (0.2795) 
Autres services 5.8 (0.0001) 1.76 (0.0178) 
Serv de distribution 4.1 (0.0001) 1.52 (0.0604) 
Fabrication 4.3 (0.0001) 1.82 (0.0126) 

Les categories industrielles designent le secteur visé par la 
premiere demande. 



Tableau 4 
STATISTIQUES F POUR LES TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, PAR INDUSTRIE : 

DUREE DES RECOURS 

Echantillon Tous les 
recours 

Premier- 
deuxième 

Homines 
Agr-forêts-pêches 39.6 (0.0001) 7.91 (0.0001) 
Mines 6.7 (0.0001) 2.95 (0.0001) 
Construction 19.3 (0.0001) 1.71 (0.0236) 
Serv non commerciaux 8.3 (0.0001) 1.67 (0.0298) 
Autres services 11.9 (0.0001) 2.25 (0.0010) 
Serv de distribution 9.8 (0.0001) 2.11 (0.0023) 
Fabrication 13.8 (0.0001) 3.38 (0.0001) 

Jeunes hommes 
Agr-forêts-pêches 30.2 (0.0001) 4.02 (0.0001) 
Mines 1.5 (0.0639) 1.92 (0.0072) 
Construction 15.6 (0.0001) 2.38 (0.0004) 
Serv non conunerciaux 4.3 (0.0001) 1.37 (0.1238) 
Autres services 8.7 (0.0001) 1.75 (0.0184) 
Serv de distribution 7.0 (0.0001) 1.91 (0.0076) 
Fabrication 8.5 (0.0001) 2.35 (0.0005) 

Fenunes 
Agr-forêts-pêches 25.2 (0.0001) 4.76 (0.0001) 
Mines 13.4 (0.0001) 8.25 (0.0001) 
Construction 2.8 (0.0001) 1.47 (0.0901) 
Serv non commerciaux 14.2 (0.0001) 1.51 (0.0648) 
Autres services 10.4 (0.0001) 2.21 (0.0012) 
Serv de distribution 6.1 (0.0001) 2.28 (0.0008) 
Fabrication 6.7 (0.0001) 2.30 (0.0007) 

Jeunes fernines 
Agr-foréts-péches 13.5 (0.0001) 3.42 (0.0001) 
Mines 1.6 (0.0445) 
Construction 2.3 (0.0008) 1.22 (0.2490) 
Serv non conunerciaux 7.2 (0.0001) 0.96 (0.5124) 
Autres services 5.5 (0.0001) 1.52 (0.0604) 
Serv de distribution 4.7 (0.0001) 1.90 (0.0083) 
Fabrication 3.7 (0.0001) 1.42 (0.0976) 

Les categories industrielles désignent le secteur visé par la 
premiere demande. 



Tableau 5 

RATIOS DES DUREES DES RECOURS 
SUCCESSIFS A L'ASSURANCE-CHÔMAGE 

Echantillon 	Semaines de 	Durée du 
prestations payées 	recours 

AXO 	oX=0 

 Hommes 
Tous les recours 1.12 1.01 
Premier-deuxième 1.11 1.00 

 Jeunes hommes 
Tous les recours 1.15 1.01 
Premier-deuxième 1.16 0.997 

 Fenunes 
Tous les recours 1.14 1.02 
Premier-deuxième 1.17 1.06 

 Jeunes fenunes 
Tous les recours 1.25 1.11 
Premier-deuxjème 2.35 1.04 

Les valeurs du tableau sont les ratios des durées des recours 
successifs a l'assurance-chômage, obtenus par exponentiation des 
résultats estimés des regressions des moindres carrés présentés a 
l'annexe 2. Les calculs sont fait au point oü se situent les 
moyennes des échantillons pour les variables explicatives non 
évolutives, et toutes les variables évolutives sont flxées a 
zero. AX=O signifie que les résultats concernent le cas oü 
toutes les variables évolutives sont fixées a zero. 
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successifs au régime attribuable uniquement a l'effet lie au 

nombre, c'est-à-dire la variation des coefficients du modèle. 

Les résultats concernant les hommes indiquent que les 

recours successifs a l'assurance-chômage sont plus longs quand 
seul l'effet lie au nombre intervient. Le nombre de semaines de 

prestations payées augmente de 12%, tandis que la durée des 

périodes demeure inchangee. Dans l'échantillon choisi des 

premiers et deuxièmes recours des jeunes hommes, le nombre de 

semaines de prestations payées est de 16% supérieur au moment du 

deuxième recours, mais la durée de ce deuxième recours est la 

même que celle du premier 6 . 

6 	Un lecteur dune version précédente du present article a fait valoir 
qu'il n'Ctait peut-être pas juste de prétendre que lee changements des 
caractCristiques individuelles sont exogènes, c'est-I-dire que AX0. Certainea 
variations des conditions peuvent ref léter lea efforts d'une personne pour 
améliorar sa altuation, at la disponibilité de l'assurance-chômage pourrait 
faciliter ces efforts en permettant une recherche d'emploi plus longue at 
peut-être un meilleur appariement entre travailleur at employeur. Par 
consequent, lea changements de variables coiuine l'industrie, la province, la 
region métropolitaine de reçensement at l'état d'étudiant ne devraient pas 
nécessairement être fixes I zero. Cet argument semble concerner plus directamant 
l'incidence des périodes subséquentes que leur durée. Quoi qu'il an soit, an 
réponse I ce commentaire, nous avons calculé un deuxième ensemble de rCsultata 
dana lesquels DEtudiant, DRMR, DTrimestre, Dlndustrie, DRégion at DPersonnes I 
charge, variables gui sont décrites an annexe, sont fixes I leurs moyennes 
déchantillon, tandis que les autres variables évolutives sont fixCes I zero. 
Lea résultats sont lea suivants 

Semaines de prestations 	Duróe du recours 
payCes 

Hommes 
Tous lee racours 	 1.08 

	
1.02 

Premier-deuxième 	 1.11 
	

1.00 
Jeunes hommes 

Tous lee recours 	 1.12 
	

1.05 
Premier-deuxièxne 	 1.11 

	
1.02 

Famines 
Toua lee recours 	 1.10 

	
1.02 

Premier-deuxième 	 1.12 
	

1.05 
Jeunes femines 

Tous lea recours 	 1.23 
	

1.16 
Prentier-deuxième 	 2.34 

	
1.10 

Lea differences entre ces résultata at ceux obtenus an fixant toutes lee 
variables évolutiveB I zero ne sont pee Clevées : las résultats sent parfois 
lCgèrement inférieurs, parfois lCgèrement supérieura. 
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Dans le cas des feinmes, le nombre de semaines de prestations 

payées au moment des deuxièmes demandes est de 17% supérieur a 
celui enregistré au moment des premieres demandes, tandis que les 

durées des recours affichent une légère augmentation, d'environ 

6%. Le résultat le plus notable du tableau 5 est que les jeunes 

femmes recevront des prestations pendant une période beaucoup 

plus longue au moment de leur deuxième demande; en effet, le 

ratio entre le nombre de semaines de prestations payées a la 
deuxième demande et celui observe a la premiere demande est de 
2.35. Ii s'agit d'une très forte augmentation, gui laisse croire 

qu'en moyenne, ce groupe est particulièrement enclin a changer 
son comportement vis-à-vis du marché du travail apres une 

interaction avec le régime. 

En general, il semble y avoir, avec le temps, une variation 

importante du genre d'interaction des prestataires avec le régime 

d'assurance-chômage. Pour les deux sexes, l'effet lie au nombre 
semble une force qui, tous les autres facteurs étant constants, 

engendre un allongement des périodes de recours a l'assurance-
châmage. Le prof ii general de l'interaction avec le régime 

semble indiquer une augmentation importante du nombre de semaines 

de prestations payées d'une demande I l'autre, mais une stabilité 

de la durée des recours. L'augmentation du nombre de semaines de 

prestations payées est particulièrement élevée dans le cas des 

jeunes femmes. L'interprétation I donner I cea résultats eat 

qu'au fur et I mesure des interactions avec le régime, un 

prestataire perçoit davantage de prestations et passe moms de 

temps a travailler pendant la durée de son recours. 
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4. CONCLUSION 

La recherche exposee dans le present article examine les durées 

des recours successifs a l'assurance-chômage pour les personnes 
ayant formulé au moms deux demandes entre 1971 et 1990. 

L'hypothèse selon laquelle la durée des recours a l'assurance-. 
chômage ne dépendrait aucunement du nombre d'événements 

antérieurs est fortement rejetée. La structure du modèle 

determinant la durée des recours et le nombre de semaines de 

prestations payées n'est pas stable d'un recours a l'autre. Tous 
les autres facteurs étant égaux, on observe un accroissement de 

la durée des prestations a chaque demande d'assurance-chômage 
successive. Le nombre de semaines de prestations payées des 

jeunes hommes au moment de leur deuxième demande est de 16% 

supérieur, selon les estimations, a celui enregistré au moment de 
la premiere demande. Dans le cas des jeunes femnies, le nombre de 

semaines de prestations payées a la deuxième demande est plus que 
le double de celui observe a la premiere demande. Plutôt que de 
s'affranchir progressivement de l'assurance-chômage, ces groupes 

semblent accroItre leur dépendance vis-à-vis du régime. 

Ii n'est pas facile d'expliquer des tendances de cette sorte 

sur la base des cadres théoriques existants qui servent souvent a 
guider les analyses empiriques des effets de l'assurance-chômage 

sur le marché du travail. Certes, les modèles néoclassiques de 

l'offre de main-d'oeuvre, ainsi que le modèle des mises a pied 
temporaires de Feldstein, peuvent mettre en evidence un niveau 

élevé de recours repétés a l'assurance-chômage, mais us ne 
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permettent pas de conclure que la structure sous-jacente gui 

determine la durée des recours successifs devrait changer. 

L'interprétation juste qu'il faut donner a la presence d'un 
effet lie au nombre n'est pas établie dans le present article. 

Toutefois, on peut relier ce résultat a la littérature traitant 
des "cicatrices" que laisse le chômage. Le fait de se trouver en 

chômage peut avoir des repercussions de longue durée. Ii se 

pourrait, par exemple, que le stiginate associé au recours a 
l'assurance-chomage se dissipe une fois que des prestations ont 

été reçues. Le terme "stiginate" doit être interprétée de façon 

large et être considérée conune un coQt fixe comprenant le coOt 

psychologique du recours a l'assurance-chomage aussi bien que le 
coOt d'obtention de renseignements sur le fonctionnement du 

régime. 

Ii est fort possible que les "goOts" ou les possibilités 

évoluent avec le temps d'une façon qui dépende des événements 

passes. Par exemple, le noinbre de fois qu'une personne a reçu 

des prestations d'assurance-chômage pourrait bien influer sur sa 

predisposition a recourir de nouveau au régime. Dans ce cas, la 
perception de prestations pourrait aider a dissiper tout stiginate 
associé au recours a l'assurance-chômage. Ii se pourrait aussi, 
par ailleurs, que l'interaction avec le régime fasse en sorte que 

les personnes soient mieux inforrnées sur le fonctionnement du 

régime et la facilité avec laquelle des prestations peuvent être 

obtenues. Dans les deux cas, plus le nombre de recours passes a 
l'assurance-chomage augmente, plus la probabilité et la durée de 
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futurs recours s'accroIt. Les hypotheses de cette sorte 

pourraient entralner l'ouverture d'avenues intéressantes pour les 

recherches futures. 
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Annexe 

Tableau A-i 

DEFINITIONS DES VARIABLES UTILISEES DANS 
L'ANALYSE DE REGRESSION DE L'EFFET LIE AU NOMBRE 

CODE 	 DEFINITION 

Age/b 	- Age en années au moment du debut du recours, 
divisé par 10 

(Age/1)2 	- Age/10 au carré 
(Age/1)3 	- Age/10 au cube 
Personnes a charge 	- Un si le prestataire avait des personnes a 

charge, zero sinon 
Etudiant 	- Un si le prestataire était étudiant, zero 

sinon 
RMR 	- Un si le prestataire résidait dans une region 

métropolitaine de recensement, zero sinon 

2e trimestre 	- Un si le recours a débuté au deuxième 
trimestre de l'année, zero sinon 

3e trimestre 

	

	- On si le recours a débuté au troisième 
trimestre de l'année, zero sinon 

4e trimestre 

	

	- Un si le recours a commence au quatrième 
trimestre de l'année, zero sinon 

Agr-forêts-péches - Un si le prestataire travaillait dans le 
secteur de l'agriculture, des forêts ou des 
péches (codes 011 a 033 de la classif. type 
des industries 	(CTI) de 1980), 	zero sinon 

Mines - Un Si le prestataire travaillait dans le 
secteur des mines (codes 061 a 092 de la CTI 
de 1980), 	zero sinon 

Construction - Un si le prestataire travaillait dans le 
secteur de la construction (codes 401 a 429 
et 441 a 449 de la CTI de 1980), 	zero sinon 

Serv de distribution - Un Si le prestataire travaillait dans les 
services de distribution (codes 451 a 692 de 
la CTI de 1980), zero sinon 

Serv non cominerciaux - On si le prestataire travaillait dans les 
services non commerciaux (codes 811 a 869, 	et 
981, de la CTI de 1980), zero sinon 

Autres services - On si le prestataire travaillait dans les 
autres services (codes 701 a 779 et 961 a 999 
de la CTI de 1980), zero sinon 



Annexe 
Tableau A-i (suite) 

DEFINITIONS DES VARIABLES UTILISEES DANS 
L'ANALYSE DE REGRESSION DE L'EFFET LIE AU NOMBRE 

CODE DEFINITION 

Terre-Neuve - Un si le prestataire résidait I Terre-Neuve, 
zero sinon 

Maritimes - Un si le prestataire résidait I l'Ile-du- 
Prince-Edouard, en Nouvelle-Ecosse ou au 
Nouveau Brunswick, zero sinon 

Québec - Un si le prestataire résidait au Québec, zero 
sinon 

Man-Sask - Un si le prestataire résidait au Manitoba ou 
en Saskatchewan, zero sinon 

Alberta - Un si le prestataire résidait en Alberta, 
zero sinon 

CB - Un si le prestataire résidait en Colombie- 
Britannique, zero sinon 

Taux des prestations - Montant des prestations hebdomadaires 
d'assurance-chômage divisé par les revenus 
hebdomadaires assures 

Taux pr passé max 	- Taux des prestations si les revenus assures 
dépassent le niveau maximum, zero sinon 

Max semaines prest 	- Nombre de semaines d'admissibilité I des 
prestations 

Rev supplémentaire 	- Un si le prestataire a reçu des prestations 
d'assurance-chomage supplémentaires ou un 
revenu de pension, zero sinon 

Quatre semaines 	- Un Si la demande a éte acceptée dans la 
période oü la ' 1 r6gie des quatre semaines" 
était en vigueur (décembre 1973 1 septeinbre 
1977), zero sinon 

Taux de chômage 	- Taux de chomage regional au moment oü la 
demande est entrée en vigueur 

DAge 	- Age/lO durant la (n+1) période moms Age/b 
durant la ne  période 

DAge 2 	 - (Age/1) 2  durant la (n+i) période moms 
(Age/1) 2  durant la n  période 

DAge 3 	 - (Age/1) 3  durant la (n+1) période moms 
(Age/10) 3  durant la n période 



Annexe 
Tableau A-i (suite et fin) 

DEFINITIONS DES VARIABLES UTILISEES DANS 
L'ANALYSE DE REGRESSION DE L'EFFET LIE AU NOMBRE 

CODE DEFINITION 

DPersonnes a charge - Un si Personnes a charge change entre la 
(n+i)° et la no période, zero sinon 

DEtudiant - Un si Etudiant change entre la (n+i) °  et la 
no période, zero sinon 

DRMR - On Si RNR change entre la (n+i) 	et la no  
période, zero sinon 

DTrimestre - On si 2° trimestre, 3° trimestre ou 4' 
trimestre change entre la (n+i)' et la n o  
période, zero sinon 

Dlndustrie - Un si Agr-forêts-pêches, Mines, Construction, 
Serv non cornmerciaux, Autres services ou Serv 
de distribution change entre la (n+i)' et la 
no période, zero sinon 

DRégion - Un si Terre-Neuve, Maritimes, Québec, 
Man-Sask, Alberta ou CB change entre la 
(n+i)° et la no période, zero sinon 

DTaux des prestations - Taux des prestations pour la (n+i)' periode 
moms Taux des prestations pour la no période 

DMax semaines prest - Maximum de semaines de prestations pour la 
(n+i)° période moms Maximum de semaines de 
prestations pour la no période 

DTaux pr passé max 	- Prestations au-delà du maximum pour la (n+i)' 
période moms Prestations au-delà du maximum 
pour la no période 

DRev suppi - Un si Rev supplémentaire change entre la n+i° 
et la no période, zero sinon 

DQuatre semaines - Un Si Quatre semaines change entre la (n+i)° 
et la no périodes, zero sinon 

DTaux de chômage - Taux de chômage pour la (n+i)' période moms 
Taux de chômage pour la no période 



Annexe 
Tableau A-2 

TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 

SOUS-ECHANTILLON DES HOMMES, SEMAINES DE PRESTATIONS PATEES 

TOUS LES RECOURS PREMIER-DEUXIEME 
Coordonnée a l'origine -0.697 (0.0001) -0.348 (0.2696) 

A9e/10 -0.541 (0.0001) -0.518 (0.0001) 
(Age/1) 2  0.146 (0.0001) 0.147 (0.0001) 
(Age/b) 3  -0.0122 (0.0001) -0.0128 (0.0001) 
Personnes a charge -0.0741 (0.0001) -0.0381 (0.0220) 
Etudiant 0.00508 (0.5881) 0.0330 (0.2028) 
RNR 0.0274 (0.0001) 0.00561 (0.6819) 
2e trimestre -0.0310 (0.0004) -0.0187 (0.2930) 
3e trimestre -0.108 (0.0001) -0.0809 (0.0001) 
4e trimestre -0.116 (0.0001) -0.132 (0.0001) 
Agr-forêts-pêches -0.0861 (0.0001) -0.0456 (0.1034) 
Mines -0.0790 (0.0001) -0.0362 (0.2331) 
Construction -0.0521 (0.0001) 0.00342 (0.9128) 
Serv non conunerciaux -0.0369 (0.0037) -0.0313 (0.3687) 
Autres services -0.0306 (0.0086) -0.0211 (0.4587) 
Serv de distribution -0.0230 (0.0322) -0.00907 (0.7279) 
Terre-Neuve 0.0304 (0.0582) 0.0620 (0.1639) 
Maritimes -0.00999 (0.3716) -0.0116 (0.6701) 
Québec -0.0222 (0.0088) -0.0170 (0.3688) 
Man-Sask 0.0123 (0.3469) 0.00612 (0.8231) 
Alberta 0.0418 (0.0011) 0.0215 (0.4103) 
CB 0.00103 (0.9226) 0.0339 (0.1424) 
Taux des prestations 1.57 (0.0001) 1.06 (0.0142) 
Taux pr passé max -0.0536 (0.0030) -0.0209 (0.5394) 
Max semaines prest 0.0130 (0.0001) 0.0108 (0.0001) 
Rev supplémentaire -0.0468 (0.0365) -0.112 (0.1184) 
Quatre semaines 0.0630 (0.0001) 0.0150 (0.5650) 
Taux de chômage -0.00925 (0.0001) -0.0131 (0.0001) 

DAge -1.64 (0.0001) -1.71 (0.0001) 
DAge 2  0.380 (0.0001) 0.437 (0.0001) 
DAge 3  -0.0277 (0.0001) -0.0335 (0.0001) 
DPersonnes a charge 0.0173 (0.0093) -0.0217 (0.1666) 
DEtudiant -0.00803 (0.4318) -0.0294 (0.2295) 
DRMR 0.0630 (0.0001) 0.0552 (0.0028) 
DTrimestre -0.00859 (0.1426) -0.00836 (0.5224) 
Dlndustrie -0.0886 (0.0001) -0.0843 (0.0001) 
DRégion 0.0772 (0.0001) 0.0629 (0.0367) 
DTaux des prestations -1.02 (0.0001) -1.62 (0.0001) 
DMax semaines prest 0.0267 (0.0001) 0.0246 (0.0001) 
DTaux pr passé max 0.205 (0.0001) 0.189 (0.0001) 
DRev suppi 0.0389 (0.0133) 0.0661 (0.1099) 
DQuatre semaines -0.133 (0.0001) -0.129 (0.0001) 
DTaux de chOmage 0.0145 (0.0001) 0.0215 (0.0001) 

R2  0.0512 0.0537 
N 142,912 36,891 
F 	(43) 183.4 (0.0001) 49.8 (0.0001) 
F 	(28) 50.1 (0.0001) 7.53 (0.0001) 

(x.xxxx) indique 1e niveau do Bignification atarginal 



Annexe 
Tableau A-3 

TESTS DE L'EFFET NOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 
SOUS-ECHANTILLON DES HOMMES, DUREE DES RECOURS 

TOUS LES RECOURS PREMIER-DEUXIENE 

Coordonnée a l'origine -0.842 (0.0001) -0.430 (0.1078) 

Age/io -0.628 (0.0001) -0.813 (0.0001) 

(Age/b)2 0.187 (0.0001) 0.253 (0.0001) 

(Age/1)3 -0.0170 (0.0001) -0.0238 (0.0001) 

Personnes a charge -0.0791 (0.0001) -0.0330 (0.0195) 

Etudiant -0.0219 (0.0065) -0.0194 (0.3786) 

RMR 0.0188 (0.0005) 0.0177 (0.1282) 

2e trimestre -0.0319 (0.0001) -0.0300 (0.0459) 

3e triniestre -0.0755 (0.0001) -0.0528 (0.0006) 

4e trimestre -0.0282 (0.0001) -0.0546 (0.0001) 

Agr-forets-pêches -0.0580 (0.0001) -0.0132 (0.5780) 

Mines -0.0661 (0.0001) -0.0178 (0.4886) 

Construction -0.0109 (0.2100) 0.0230 (0.3853) 

Serv non commerciaux -0.00943 
-0.00311 

(0.3870) 
(0.7556) 

0.0101 
0.0160 

(0.7318) 
(0.5071) 

Autres services 
Serv de distribution 0.00373 (0.6858) 0.0101 (0.6467) 

Terre-Neuve 0.0163 (0.2366) 0.0298 (0.4302) 

Maritimes 0.000248 (0.9794) 0.00216 (0.9255) 

Québec -0.00696 (0.3373) 0.0193 (0.2269) 

Man-Sask 0.0129 (0.2506) 0.0135 (0.5623) 

Alberta 0.0299 (0.0067) 0.00335 (0.8795) 

CB -0.00739 (0.4156) 0.0113 (0.5655) 

Taux des prestations 1.80 (0.0001) 1.44 (0.0001) 

Taux pr passé max -0.0713 (0.0001) -0.0466 (0.1058) 

Max semaines prest 0.00975 
-0.251 

(0.0001) 
(0.0001) 

0.00950 
-0.380 

(0.0001) 
(0.0001) 

Rev supplementaire 
0.0925 (0.0001) 0.0130 (0.5566) 

Quatre seinaines 
-0.00346 (0.0005) -0.00960 (0.0004) 

Taux de chomage 

DAge -1.15 (0.0001) -1.16 (0.0001) 

DAge2 0.304 (0.0001) 0.340 (0.0001) 

DAge3 0.0254 (0.0001) 0.0296 (0.0001) 

DPersonnes a charge 0.0321 (0.0001) 0.00851 (0.5225) 

DEtudiant 0.0150 (0.0860) 0.0275 (0.1840) 

DRNR 0.0768 (0.0001) 0.0570 (0.0003) 

DTrimestre 0.0598 (0.0001) 0.0462 (0.0001) 

Dlndustrie 
0.0764 (0.0001) 0.0851 (0.0001) 

DRégion 
0.0750 (0.0001) 0.0466 (0.0680) 

DTaux des prestations 0.700 (0.0001) 1.18 (0.0003) 

DMax semaines prest 0.0245 (0.0001) 0.0239 (0.0001) 

DTaux pr passé max 0.155 (0.0001) 0.151 (0.0001) 

DRev suppi 
0.106 (0.0001) 0.161 (0.0001) 

DQuatre semaines -0.181 (0.0001) -0.184 (0.0001) 

DTaux de chomage 
0.00957 (0.0001) 0.0138 (0.0001) 

N 
0.0680 0.0743 

F 	(43) 
142,912 36,891 

F 	(28) 248.1 (0.0001) 70.4 (0.0001) 

67.9 (0.0001) 12.0 (0.0001) 

(x.xxx) indique Le riiveau de signification marginaL 



Annexe 
Tableau A-4 

TESIJ uz L'EFPET MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARREB, 

SOUS-ECHANTILLON DES JEUNES HOMMES, SEMAINES DE PRESTATIONS PAYEES 

TOUS LES RECOURS 	PREMIER-DEtJXIME 

Coordonnée a l'origine 2.62 (0.0013) 2.89 

A9e/iO -3.10 (0.0019) -1.76 

(Age/b) 2  1.47 (0.0007) 0.628 

(Age/1) 3  -0.241 (0.0001) -0.0834 

Personnes a charge -0.348 (0.0001) -0.293 

Etudiant 0.0108 (0.4796) 0.0268 

RMR 0.0331 (0.0030) 0.0116 

2e triinestre -0.0115 (0.4472) 0.0294 

3e triniestre -0.106 (0.0001) -0.0813 

4e trimestre -0.117 (0.0001) -0.133 

Agr-forêts-pêches -0.0849 (0.0001) -0.0819 

Mines -0.0772 (0.0020) -0.106 

Construction -0.0536 (0.0012) 0.0108 

Serv non conunerciaux -0.0230 (0.1409) -0.00399 
-0.0416 Autres services 

Serv de distribution 
-0.0377 
-0.00873 

(0.0317) 
(0.5865) -0.00977 

Terre-Neuve 0.0444 (0.1080) 0.0115 

Maritimes 0.0230 (0.2387) 0.00565 

Québec -0.0197 (0.1910) -0.00828 

Man-Sask 0.0486 (0.0243) 0.0990 

Alberta 0.0584 (0.0062) 0.0536 

CB 0.00327 (0.8646) 0.0691 

Taux des prestations -0.884 (0.0394) -1.99 

Taux pr passé max -0.0822 (0.0381) -0.207 
0.00732 Max seinaines prest 0.00996 

0.0142 
(0.0001) 
(0.6823) 0.0435 Rev supplémentaire 

0.116 (0.0030) 0.115 Quatre semaines 
Taux de chômage -0.00792 (0.0001) -0.00631 

DAge -2.20 (0.0001) -3.58 

DAge2 0.416 (0.0001) 0.831 

DAge3 -0.0222 (0.0001) -0.0515 

DPersonnes a charge 0.0873 (0.0001) 0.0231 

DEtudiant 0.0354 (0.0418) 0.0303 

DRNR 0.0711 (0.0001) 0.0762 

DTrimestre 0.0300 (0.0038) 0.0354 

Dlndustrie -0.0884 (0.0001) -0.0824 

DRégion 0.0692 (0.0077) 0.0596 

DTaux des prestations -2.75 (0.0001) -4.05 

DMax sernaines prest 0.0269 (0.0001) 0.0250 

DTaux pr passé max 0.213 
0.00723 

(0.0001) 
(0.7658) 

0.112 
-0.0610 DRev suppi 

DQuatre sernaines -0.186 (0.0001) -0.191 

DTaux de chomage 0.0152 (0.0001) 0.0210 

k 
N 	 0.0631 
F (43) 	 46,290 
F (28) 	 74.2 	(0.0001) 

	

35.5 	(0.0001) 
(x.xxxx) indique Le nweau de s;gnification marginaL 

0.0631 
14,993 

	

24.0 	(0.0001) 

	

6.41 	(0.0001) 
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Tableau A-5 

TESTS DE L'EFFET MOYEN L.. 	NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 
sous-EcirILLoN DES HOMMES, DUREE DES RECOURS 

TOUS LES RECOURS FREMIER-DEUXIME 

Coordonnée a l'origine 2.47 (0.0003) 2.31 (0.0252) 

Age/b -2.88 (0.0006) -1.40 (0.2992) 

(Age/b) 2  1.37 (0.0002) 0.486 (0.4475) 

(Age/1) 3  -0.221 (0.0001) -0.0661 (0.5147) 

Personnes A charge -0.359 (0.0001) -0.329 (0.0001) 

Etudiant -0.00380 (0.7682) -0.0193 (0.4611) 

RMR 0.0283 (0.0027) 0.0321 (0.0633) 

2e triinestre -0.0199 (0.1183) 0.0140 (0.5412) 

3e trimestre -0.0762 (0.0001) -0.0412 (0.0775) 

4e trimestre -0.0300 (0.0044) -0.0346 (0.0884) 

Agr-forêts-pèches 0.0786 (0.0001) -0.0911 (0.0029) 

Mines -0.0763 (0.0003) -0.110 (0.0030) 

construction -0.0256 (0.0678) 0.00409 (0.8946) 

Serv non conunerciaux -0.00973 (0.5713) 0.0204 (0.5593) 

Autres services -0.0238 (0.1074) 0.0235 (0.4049) 

Serv de distribution -0.00437 (0.7469) -0.0195 (0.4548) 

Terre-Neuve 0.0110 (0.6362) -0.0200 (0.6897) 

Maritimes 0.0200 (0.2264) 0.0237 (0.4722) 

Québec -0.0119 (0.3486) -0.00419 (0.8593) 

Man-Sask 0.0433 (0.0174) 0.0873 (0.0075) 

Alberta 0.0304 (0.0912) 0.0445 (0.1640) 

CB -0.0122 (0.4509) 0.0230 (0.4365) 

Taux des prestations -1.09 (0.0027) -1.87 (0.0012) 

Taux pr passé max -0.0625 (0.0620) -0.182 (0.0002) 

Max semaines prest 0.00710 (0.0001) 0.00719 (0.0001) 

Rev supplémentaire -0.259 (0.0001) -0.312 (0.0001) 

Quatre seinaines 0.165 (0.0001) 0.142 (0.0028) 

Taux de chomage -0.000243 (0.8822) -0.00256 (0.4598) 

DAge -1.63 (0.0001) -2.37 (0.0001) 

DAge2 0.305 (0.0001) 0.527 (0.0001) 

DAge3 -0.0163 (0.0001) -0.0320 (0.0001) 

DPersonnes a charge 0.0104 (0.0001) 0.0600 (0.0068) 

DEtudiant 0.0324 (0.0270) 0.0572 (0.0378) 

DRMR 0.0713 (0.0001) 0.0684 (0.0058) 

DTriinestre 0.0633 (0.0001) 0.0656 (0.0001) 

Dlndustrie 0.0653 (0.0001) 0.0846 (0.0001) 

DRégion 0.0699 (0.0014) 0.0547 (0.1402) 

DTaux des prestations -3.13 (0.0001) -3.79 (0.0001) 

DMax semaines prest 0.0243 (0.0001) 0.0248 (0.0001) 

DTaux pr passé max 0.154 (0.0001) 0.0702 (0.1089) 

DRev suppi 0.121 (0.0001) 0.108 (0.0154) 

DQuatre semaines -0.243 (0.0001) -0.268 (0.0001) 

DTaux de chôinage 0.0117 (0.0001) 0.0145 (0.0001) 

R2  
N 0.0785 0.0847 

F 	(43) 46,290 14,993 

F 	(28) 93.8 (0.0001) 32.9 (0.0001) 
49.8- (0.0001) 8.3 (0.0001) 

(x.xxxx) 	indique le niveau de signification marginal 
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Tableau A-6 
TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 

BASES BUR DES REGRESSIONS DES MOINDREB CARRES, 
BOUS-ECHANTILLON DES FEMMEB, SEMAINES DE PRESTATIONS PAYEEB 

TOUS LES RECOtJRS 	PREMIER-DEUXIEME 

Coordonnée a l'origine -0.293 (0.1599) -0.662 (0.0552 

Aae/io -0.866 (0.0001) -0.710 (0.0001 

(Age/b)2 0.206 (0.0001) 0.174 (0.0001 

(Age/1)3 -0.0157 (0.0001) 0.0138 (0.0001 

cha Personnes a 	rge -0.127 (0.0001) -0.0379 (0.0836 

Etudiant -0.0289 (0.0439) -0.00340 (0.9080 

RMR 0.0471 (0.0001) 0.0503 (0.0003 

2e trimestre 0.0137 (0.1825) 0.0344 (0.0480 

3e trimestre -0.0121 (0.2469) -0.00147 (0.9345: 

4e trimestre -0.0504 (0.0001) -0.0336 (0.0634: 

Agr-forets-peches -0.0854 (0.0001) -0.0768 (0.0229: 

Mines -0.0601 (0.0007) -0.0399 (0.2421: 

Construction -0.0298 (0.3816) 0.0893 (0.2522: 

Serv non commerciaux -0.0783 (0.0001) -0.0559 (0.0576: 

Autres services -0.0383 (0.0039) -0.0323 (0.2513: 

Serv de distribution -0.0251 (0.0856) -0.0491 (0.1042: 

Terre-Neuve -0.0313 (0.1851) 0.0120 (0.8053: 

Maritimes -0.0520 (0.0006) 0.0110 (0.1015) 

Québec -0.0536 (0.0001) -0.00515 (0.7864) 

Man-Sask -0.0148 (0.3974) -0.0325 (0.2467) 

Alberta 
0.0236 (0.1688) 0.0304 (0.2565) 

CB 
-0.0210 (0.1271) 0.00363 (0.8789) 

Taux des prestations 
1.56 (0.0001) 1.91 (0.0001) 

Taux pr passé max 
0.0552 (0.0029) 0.0972 (0.0033) 

Max seinaines prest 0.0159 (0.0001) 0.0145 (0.0001) 

Rev suppléinentaire -0.0568 (0.0437) -0.0712 (0.3285) 

Quatre semaines 
0.0177 (0.3785) -0.0169 (0.5668) 

Taux de chômage 
-0.0118 (0.0001) -0.0180 (0.0001) 

DAge 
-1.18 (0.0001) -0.933 (0.0001) 

DAge2 
0.217 (0.0001) 0.179 (0.0003) 

DAge3 -0.0151 (0.0001) -0.0133 (0.0005) 

DPersonnes a charge 0.0217 (0.0118) 0.0166 (0.3058) 

DEtudiant -0.00191 (0.8960) 0.00373 (0.8875) 

DRMR 
0.0926 (0.0001) 0.0781 (0.0001) 

DTriinestre 
-0.00844 (0.2646) -0.0176 (0.1946) 

Dlndustrie 0.126 (0.0001) -0.107 (0.0001) 

DRégion 0.0918 (0.0001) 0.0863 (0.0024) 

DTaux des prestations 0.0897 (0.7080) 0.614 (0.1056) 

DMax semaines prest 0.0272 (0.0001) 0.0271 (0.0001) 

DTaux pr passé max 0.306 (0.0001) 0.313 (0.0001) 

DRev suppi 0.0135 (0.4645) 0.0412 (0.2771) 

DQuatre semaines -0.170 (0.0001) -0.184 (0.0001) 

DTaux de chouiage 0.00783 (0.0001) 0.00244 (0.3400) 

R2  
N 0.0516 0.0484 

F 	(43) 87,106 32,368 

F 	(28) 112.9 (0.0001) 39.2 (0.0001) 
39.9 (0.0001) 12.9 (0.0001) 

(x.xxxx) indique Le niveau de significanon marginal 



Annexe 
Tableau A-7 

at L'EFFE'r MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 
SOU8-ECHANTILLON DES FEMMES, DUREE DES RECOURS 

TOUS LES RECOURS PREMIER-DEUXIEME 

Coordonnée a l'origine -0.630 (0.0003) -0.661 (0.0198) 

Age/io -0.888 (0.0001) -0.800 (0.0001) 
(Age/b) 2  0.235 (0.0001) 0.222 (0.0001) 
(Age/1) 3  -0.0199 (0.0001) -0.0196 (0.0001) 
Personnes a charge -0.142 (0.0001) -0.0320 (0.0753) 
Etudiant -0.0307 (0.0102) -0.0116 (0.6325) 
RMR 0.0346 (0.0001) 0.0434 (0.0002) 
2e triinestre 0.0162 (0.0585) 0.0224 (0.1165) 
3e trimestre -0.0108 (0.2133) -0.00885 (0.5470) 
4e triinestre -0.0190 (0.0287) -0.0136 (0.3612) 
Agr-forèts-pêches -0.0675 (0.0001) -0.0233 (0.3999) 
Mines -0.0583 (0.0001) -0.00382 (0.8916) 
Construction 0.00931 (0.7426) 0.105 (0.0997) 
Serv non commerciaux -0.0485 (0.0001) -0.0327 (0.1764) 
Autres services -0.0185 (0.0941) -0.0185 (0.4234) 
Serv de distribution -0.00653 (0.5906) -0.0142 (0.5661) 
Terre-Neuve -0.0324 (0.0993) -0.00209 (0.9582) 
Maritimes -0.0374 (0.0029) 0.0174 (0.4587) 
Québec -0.0403 (0.0001) 0.0125 (0.4222) 
Man-Sask -0.0197 (0.1754) -0.0233 (0.3124) 

Alberta 0.0116 (0.4157) 0.0333 (0.1303) 

CB -0.0282 (0.0138) 0.00445 (0.8202) 

Taux des prestations 2.00 (0.0001) 1.84 (0.0001) 

Taux pr passé max 0.0162 (0.2944) 0.0408 (0.1331) 
Max semaines prest 0.0126 (0.0001) 0.0124 (0.0001) 
Rev supplémentaire -0.299 (0.0001) -0.327 (0.0001) 

Quatre seinaines 0.0221 (0.1866) -0.0285 (0.2403) 

Taux de chomage -0.00585 (0.0001) -0.0113 (0.0001) 

DAge -1.29 (0.0001) -1.15 (0.0001) 

DAge 2  0.292 (0.0001) 0.268 (0.0001) 

DAge 3  -0.0235 (0.0001) -0.0223 (0.0001) 

DPersonnes a charge 0.0408 (0.0001) 0.0213 (0.1089) 

DEtudiant 0.00704 (0.5641) 0.0191 (0.3769) 

DRNR 0.0957 (0.0001) 0.0893 (0.0001) 

DTriinestre 0.0461 (0.0001) 0.0317 (0.0045) 

Dlndustrje -0.110 (0.0001) -0.102 (0.0001) 
DRegion 0.0763 (0.0001) 0.0824 (0.0004) 

DTaux des prestations 0.543 (0.0064) 0.606 (0.0522) 

DMax seinaines prest 0.0244 (0.0001) 0.0247 (0.0001) 

DTaux pr passé max 0.203 (0.0001) 0.207 (0.0001) 
DRev suppi 0.103 (0.0001) 0.133 (0.0001) 
DQuatre semaines -0.203 (0.0001) -0.215 (0.0001) 

DTaux de chomage 0.00775 (0.0001) 0.00179 (0.3959) 

R 2  
N 0.0665 0.0630 

F 	(43) 87,106 32,368 
F 	(28) 147.6 (0.0001) 51.8 (0.0001) 

48.7 (0.0001) 12.9 (0.0001) 
(x.xxxx) 	indique te niveau de signification marginaL 
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Tableau A- 

TESTS DE L'EFFET MOYEN 	AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 

80U8-ECHANTILLON DES JEUNES FENI4ES, BEMAINES DE PRESTATIONB PAYEES 

TOUS LES RECOURS PREMIER-DETJXIENE 

Coordonnée a l'origine 1.55 (0.2848) 3.15 (0.1784) 

Ae/io -3.50 (0.0459) -6.36 (0.0345) 

(Age/1) 2  1.69 (0.0242) 3.07 (0.0225) 
(Age/1) 3  -0.274 (0.0098) -0.491 (0.0137) 
Personnes a charge -0.215 (0.0001) -0.115 (0.0030) 
Etudiant 0.00622 (0.7892) 0.0555 (0.1655) 
RNR 0.0542 (0.0003) 0.0664 (0.0037) 
2e trimestre 0.0130 (0.4731) 0.0195 (0.4925) 

3e trimestre -0.0498 (0.0068) -0.0405 (0.1656) 
4e trjmestre -0.0819 (0.0001) -0.0670 (0.0215) 

Agr-forêts-pêches -0.0714 (0.0102) -0.123 (0.0126) 
Mines -0.0563 (0.1468) -0.115 (0.0446) 

Construction -0.0793 (0.1459) 0.0376 (0.7059) 
Serv non conunerciaux -0.0406 (0.0749) -0.0440 (0.2685) 
Autres services -0.00495 (0.8147) 0.00289 (0.9361) 

Serv de distribution 0.00445 (0.8483) -0.0216 (0.5765) 

Terre-Neuve -0.0808 (0.0455) -0.0752 (0.2895) 
Maritimes -0.0894 (0.0011) -0.0279 (0.5393) 

Québec -0.0101 (0.0001) -0.0461 (0.1338) 

Man-Sask -0.0474 (0.1192) -0.0604 (0.1659) 
Alberta 0.00711 (0.8107) 0.0271 (0.5224) 

CB -0.0328 (0.1934) -0.0115 (0.7706) 

Taux des prestations 0.838 (0.1979) 1.67 (0.0600) 

Taux pr passé max 0.162 (0.0001) 0.178 (0.0020) 

Max seinaines prest 0.0141 (0.0001) 0.00896 (0.0002) 
Rev supplémentaire 0.00921 (0.8344) 0.0316 (0.7184) 

Quatre semaines 0.110 (0.0723) 0.125 (0.1087) 

Taux de chomage -0.0111 (0.0001) -0.0108 (0.0216) 

DAge -0.584 (0.4260) -1.38 (0.2688) 

DAge 2  -0.0564 (0.8083) 0.226 (0.5944) 

DAge 3  0.0184 (0.4276) -0.00703 (0.8801) 

DPersonnes a charge 0.0365 (0.0171) 0.00910 (0.7234) 

DEtudiant -0.0224 (0.3674) -0.0491 (0.2188) 

DRNR 0.107 (0.0001) 0.0918 (0.0027) 

DTrixnestre 0.0132 (0.3343) 0.00847 (0.7020) 

Dlndustrie -0.100 (0.0001) -0.0514 (0.0225) 

DRégion 0.0818 (0.0087) 0.123 (0.0056) 

DTaux des prestations -0.944 (0.1251) -0.422 (0.6059) 
DMax semaines prest 0.0277 (0.0001) 0.0269 (0.0001) 

DTaux pr passé max 0.437 (0.0001) 0.386 (0.0001) 

DRev suppi -0.0200 (0.4900) 0.00982 (0.8454) 

DQuatre semaines -0.143 (0.0069) -0.116 (0.0711) 

DTaux de chôxnage 0.00823 (0.0008) 0.00296 (0.4554) 

R2  
N 0.0591 0.0521 

F 	(43) 27,586 12,001 

F 	(28) 41.2 (0.0001) 15.7 (0.0001) 

16.3• (0.0001) 4.29 (0.0001) 
(x.xxxx) 	indique Le niveau de signification marginal 
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Tableau A-9 

TESTS DE L'EFFET MOYEN LIE AU NOMBRE, 
BASES SUR DES REGRESSIONS DES MOINDRES CARRES, 

SOUS-ECHANTILLON DES JEUNES FEMNES, DUREE DES RECOURB 

TOUS LES RECOURS PREMIER-DETJXIEME 

Coordonnée a l'origine 3.58 (0.0023) 6.76 (0.0003) 

Age/b -6.03 (0.0001) -10.7 (0.0001) 
(Age/b) 2  2.76 (0.0001) 4.97 (0.0001) 
(Age/1) 3  -0.420 (0.0001) -0.754 (0.0001) 
Personnes a charge -0.229 (0.0001) -0.111 (0.0004) 
Etudiant 0.000498 (0.9790) 0.0505 (0.1182) 
pjjp 0.0409 (0.0007) 0.0564 (0.0023) 
2e trimestre 0.00223 (0.8802) -0.00485 (0.8319) 
3e triniestre -0.0446 (0.0028) -0.0461 (0.0506) 
4e triinestre -0.0499 (0.0009) -0.0495 (0.0352) 
Agr-forêts-peches -0.0718 (0.0015) -0.0882 (0.0269) 
Mines -0.0577 (0.0674) -0.0845 (0.0662) 
Construction -0.0256 (0.5635) 0.0425 (0.5969) 
Serv non commerciaux -0.0348 (0.0601) -0.0340 (0.2893) 
Autres services -0.000323 (0.9850) 0.00705 (0.8083) 
Serv de distribution 0.0130 (0.4930) 0.0211 (0.4991) 
Terre-Neuve -0.0845 (0.0101) -0.0840 (0.1429) 
Maritimes -0.0740 (0.0009) -0.0270 (0.4615) 
Québec -0.0854 (0.0001) -0.0335 (0.1769) 
Man-Sask -0.0557 (0.0242) -0.0505 (0.1511) 
Alberta -0.00219 (0.9277) 0.0279 (0.4146) 
CB -0.0512 (0.0125) -0.0119 (0.7083) 
Taux des prestations 0.667 (0.2076) 1.06 (0.1391) 
Taux pr passé max 0.125 (0.0001) 0.122 (0.0084) 
Max semaines prest 0.0102 (0.0001) 0.00728 (0.0002) 
Rev suppléinentaire -0.238 (0.0001) -0.213 (0.0027) 
Quatre seinaines 0.118 (0.0180) 0.125 (0.0465) 
Taux de chômage -0.00334 (0.1362) -0.00378 (0.3174) 

DAge -0.781 (0.1904) -0.915 (0.3616) 
DAge2 0.0361 (0.8485) 0.0831 (0.8081) 
DAge3 0.00851 (0.6511) 0.00692 (0.8541) 
DPersonnes a charge 0.0579 (0.0001) 0.0101 (0.6261) 
DEtudiant -0.00422 (0.8347) -0.0131 (0.6851) 
DRMR 0.107 (0.0001) 0.107 (0.0001) 
DTriniestre 0.0842 (0.0001) 0.0899 (0.0001) 
Dlndustrie -0.0888 (0.0001) -0.0630 (0.0005) 
DRégion 0.0887 (0.0005) 0.128 (0.0004) 
DTaux des prestations -0.932 (0.0624) -0.714 (0.2789) 
DMax semaines prest 0.0247 (0.0001) 0.0246 (0.0001) 
DTaux pr passé max 0.302 (0.0001) 0.255 (0.0001) 
DRev suppi 0.0876 (0.0002) 0.102 (0.0123) 
DQuatre semaines -0.208 (0.0001) 0.198 (0.0001) 
DTaux de choxnage 0.00837 (0.0001) 0.00209 (0.5126) 

R 2  
N 0.0744 0.0702 
F 	(43) 27,586 12,001 
F 	(28) 52.7 (0.0001) 21.5 (0.0001) 

20.3. (0.0001) 4.09 (0.0001) 
(x.xxxx) 	inclique 	le niveau de signification marginal 



.1. 	 I 	 I 	 - 	 - 

7 



DIRECTION DES ETUDES ANAL }TIQUES 
DOCUMENTS DE RECHERCHE 

FN 

Reaction comportenentale dans le contexte d'une simulation micro-analytique socio-
économique, Lars osb erg 

Chomage ei formation, Garnett Picot 

Des pensions aux personnes au foyer et leur repartition sur la durée du cycle de vie, 
Michael Wolfson 

La modElisation des profils d'emp!oi des Canadiens au cours de leur existence, 
Garneti Picot 

Perte d'un emploi et adaption au marché du travail dans l'économie canadienne, 
Garnett Picot et Ted Wannell 

Systême de statistiques relatives a (a sante: proposition d'un nouveau cadre théorique 
visant ('integration de données relatives a Ia sante, Michael C. Wolfson 

Proj et-pilote de raccordement micro-cacro pour Ic secteur des mdnages au Canada, 
Hans J. Adler et Michael C. Wolfson 

Notes sur les groupements de socidgé ci l'impót sur le revenu au Canada, 
Michael C. Wolfson 

L 'expansion de Ia classe moyenne: données canadiennes sur le debat sur Ia dequalifica- 
tion, John Myles 

La montée des con glom.erais, Jorge Niosi 

Analyse énergéiique du commerce exlérieur canadien: 1971 et 1976, K.E. Hamilton 

Taux nets et bruis de concentration des terres, Ray D. Boilman ci Philip Ehrensaft 

Tables de mortalité en ('absence d'une cause pour le Canada (1921 a 1981): wie 
méthode d'analyse de Ia transition épidémiologique, Dhruva Nagnur ci Michael 
Nagrodski 

Distribution de la frequence d'occurence des sous-séquences de nuc!éotides, d'après leur 
capacilé de chevauchemen:, Jane F. Gentleman ci Ronald C. Mullin 



	

15. 	L 'uninigration et Ic caracière ethnoluiguis:ique du Canada et du Quebec, 
Réjean Lachapelle 

	

16. 	Integral ion de la ferme au marché exiérieur et travail hors ferme des membres des 
ménage agricoles, Ray D. Bollnian et Pamela Smith 

	

17. 	Les salaires ci les emplois au coifrs des années 1980: évolutin des salaires des jeunes ci 
declin de la classe moyenne, J. Myles, G. Picot ci T. Wannell 

	

18. 	Profll des exploüanis agricoles dotes d'un ordinateur, Ray D. B oilman 

	

19. 	Repartitions des risques de morialité: une analyse de tables de mortalité, Geoff Rowe 

	

20. 	La classification par industrie dans le recensement canadien des manufactures: 
verification automatisée a l'aide des données sur les produits, John S. Crysdale 

	

21. 	Consomnjation, revenus ci retraite, AL. Robb et J.B. Burbridge 

	

22. 	Le renouvellement des emplois clans le secteur manufacturier au Canada, 
John R. Baldwin ci Paul K. Gorecki 

	

23. 	La Dynamique des marches con currensiels, John R. Baldwin ci Paul K. Gorecki 

Entrée ci sortie d'entreprises clans le secteur manufacturier au Canada 
Mobilize a I'intérieur des branches d'activiié clans le secteur manufacturier 
au Canada 
Mesure de l'enzrée ci d.c la sortie dans le secteur manufacturier au 
Canada: méthodologie 
Effet dc Ia libre concurrence sur Ia productivisd: role de Ia rotation des 
entreprises ci des usines 
Les fusions ci le processur concurrentiel 
A venir 
Lews statistiques de concentration comme prédicteurs du degre d.c 
concurrence 
Le rapport enire fri mobilité ci la concentration clans le secteur 
manufaciurier au Canada 

	

24. 	Ameliorations appor:ées au SAS d.c l'ordinaieur central en vue de faciliter l'analyse 
explorazoire des données, Richard Johnson ci Jane F. Gentleman 

	

25. 	Aspects de l'évo!ution du marché du travail au Canada: mutations intersectorielles ci 
roulement de la main-d'oeuvre, John R. Baldwin ci Paul K. Gorecki 

26. 	L 'écarz persisiant: étude de Ia difference dons les gains des honunes er des femmes qul 
ont récemmeni reçu un diplome d'études postsecondaires, Ted Wannell 



Estimation des pertes de sol sur les terres agricoles a partir des données du recensement 
de l'agriculture sur les superficies cultivées, Douglas F. Trant 

Les bons et les mauvais emplois et Ic déclin de Ia classe moyenne: 1967-1 986, 
Garneft Picot, John Myles, et Ted Wannell 

Données ion gitudinales sur Ia carriEre relatives a certaines cohortes de fonctinnaires, 
Garne# Picot et Ted Wanneli 

L 'incidence des revenus sur Ia mortalité sur une pdriode de vingt-cinq ans, 
Michael Wolfson, Geoff Rowe, Jane F. Gentleman et Monica Tomuik 

Reaction des enlreprz.ses a l'incer:itude des prix: la stabilisation tripartite et l'industri.e 
des bovins dans l'ouest du Canada, Theodore M. Horbulyk 

Mdthodes de lissage pour microdonnées Ion gitudinales simulées, Jane F. Gentleman, 
Dale Robertson et Monica Tomiak 

Tendances des investissements directs canadiens a l'etranger, Paul K. Gorecki 

POHEM - une approche inédite pour l'estimation de l'espérance de vie corrigee en 
fonction de l'état de sante, Michael C. Wolfson 

Emploi ci taille des enireprises au Canada: les pezites entreprises offren:-elles des 
salaires inferieurs?, René Morissette 

Diszuiguer les caracteristiques des acquisitions étrangêres en haute technologie dans le 
secteur manufaciurier canadien, John R. Baldwin ci Paul K. Goreck.i 

Efficience des branches d'ac:ivi:é et roulement des établisse,nents dans le secteur 
canadien de Ia fabrication, John R. Baldwin 

Le vieillissemen: de Ia génération du baby boom: effets sur le secleur public du Canada, 
Brian B. Murphy ci Michael C. Wolfson 

Tendances dans la repartition de l'emploi selon Ia taille des employeurs: données 
canadiennes récentes, Ted Wannell 

Les pezites collectivités du Canada atlanrique: structure industrielle et caractéristiques 
du marchédu travail au debut des années 80, Garn cit Picol ci John Heath 

La repartition des impOts el des Iransferts federaux et provinciaux dans Ic Canada rural, 
Brian B. Murphy 

Les multinationales étrangêres et les fusions au Canada, John Baldwin ci Richard Caves 



Recours rdpd:ds a l'assurance-chOmàge, Miles Corak 

POHEM -- Un cadre permettan: d'expliquer et de modéliser la sante de populations 
humaines, Michael C. Wolfson 

Analyse de modèle de i'espérance de vie en sante de la population: ww approche fondee 
sur la microsimulazzon, Michael C. Wolfson et Kenneth G. Manton 

Revenue de carrière et décès. une analyse ion gitudinale de la population ágée masculine 
du Canada, Michael C. Wolfson, Geoff Rowe, Jane Gentleman et Monica Tomiak 

La modElisation des proflis d'empioi des canadiens au cours de leur existence, Miles 
Corak 

La dynamique du mouvemen: des entreprises et le processus concurrentiel, John Baldwin 

Elaboration de données-panel ion gitudinales a partir de registres des entreprises: 
Observations du Canada, John Baldwin, Richard Dupuy et William Penner 

Le caicul de l'esperance de vie ajuside sur Ia sante pour une province canadienne a 
l'aide d'unefonction d'utilité mulsiattibu:: Un premier essai, J.-M. Berthelot, R. Roberge 
et M. C. Wolfson 

Mesure de la robustesse des barrières a l'entrée, J. R. Baldwin et M. Rafiquzzaman 

Les multinationales au Canada : Caractéristiques et facleurs determinants, Paul K. 
Gorecki 

La persistance du chomage : Dans quelle mesure I'attribuer aux presttions 
d'assurance-chômage de prolongation fondee sur ie taux de chOmage regional, Miles 
Corak et Stephen Jones 

Variations cycliques de la durée des periodes de chOmage, Miles Corak 

Ti 
1010174732 

Pour de plus ampies renseignenen1s, s 'adresser au Président, Comité d'éiudes des publications, 
Direction des etudes analytiques, Edifice, R.H. Coats, 24ième é:age, Statistique Canada, Parc 
Tunney, Ottawa, Ontario, K1A 0T6, (613) 951-8213. 


